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Ce dm est composé de tous les qcm du l’année dernière basé sur les cours du 
professeur Marcucci. Les cours étaient un peu plus développées que ceux que 
vous avez eu donc j’ai laissé que les QCM au programme. Si certains item vous 
paraissent plus compliqué ne prenez pas peur c’est normal, j’en ai laissé certains 
pour la compréhension. Les items qui sont HP sont en italiques. Voici de quoi bien 
vous entrainez avec ces 50 QCM. BON BOULOT ;                                         Lauren’ 

 
QCM 1 : A propos des 4 principes fondamentaux en éthique clinique, donnez la/les vraie(s) :   

A) La non-malfaisance implique de toujours considérer le rapport bénéfices-risques  
B) La bienfaisance est la recherche d’effets favorables pour le patient  
C) La démocratie sanitaire est la recherche d’une égalité de soins pour tous  
D) le respect de l’autonomie du sujet est le respect de sa capacité à décider par lui-même  
E) Tout est faux  

 
QCM 2 : A propos du handicap :  

A) Il en existe 4 grandes classes (physique, psychique, sensoriel, moteur)  
B) Le handicap physique est le plus fréquent  
C) La loi du 11 février 2015 prône entre autres l’égalité des droits et des chances pour les personnes souffrantes de 
handicap  
D) Il existe des tensions entre les principes éthiques de Beauchamp et Childress concernant le handicap  
E) Tout est faux 
 
QCM 3 : Donnez les vraies :  

A) Le droit positif est le droit écrit dans la loi  
B) Le principe de non-malfaisance implique qu’il est parfois préférable de s’abstenir d’agir  
C) Le principe de vulnérabilité pousse à s’intéresser à l’autre dans sa fragilité  
D) Les bases pratiques de l’éthique en santé sont : connaissance approfondie des faits, respect de l’altérité et 
recherche et respect de la dignité de l’Homme  
E) Tout est faux  

 
QCM 4 : A propos du handicap, donnez la/les réponse(s) vraie(s) :  

A) Le terme handicap apparaît en 1957 dans un contexte d’égalité des chances  
B) Nous sommes les héritiers d’une histoire des représentations du corps  
C) Pour parvenir à aboutir à une société inclusive, il faut avoir conscience de toutes les étapes qui ont précédé le 
façonnement de nos préjugés 
D) La société inclusive n’a pas de limite  
E) Tout est faux  

QCM 5 : A propos de l’éthique :  

A) C’est le propre du sujet responsable (de Kant)  
B) Il s’agit de trouver la solution parfaite pour chaque situation donnée  
C) En santé, l’éthique clinique s’applique à la recherche biomédicale  
D) Les 4 principes cardinaux de Beauchamp et Childress sont : l’autonomie, la bienfaisance, la non malfaisance et 
l’éthique de la vulnérabilité  
E) Tout est faux  

 
QCM 6 : A propos de la bioéthique :  

A) La recherche de règles partagées date de 1945-47 (procès de Nuremberg)  
B) Le premier Code de déontologie contient 15 règles (respect de la personne, inviolabilité du corps, consentement)  
C) A partir des années 70, on s’intéresse aux animaux en plus de l’Homme  
D) L’objectif est de créer des règles universellement partagées, ce qui est compliqué à entreprendre 
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E) Tout est faux  

 
QCM 7 : A propos des 4 principes de Beauchamp et Childress :  

A) L’autonomie est reconnue pour la première fois dans la loi française avec la loi Léonetti (2005)  
B) La non-malfaisance tire ses sources du principe d’Hippocrate « Primum non nocere »  
C) La non-malfaisance se présente sous la forme d’interdictions : il est parfois préférable de ne pas agir  
D) Concernant la bienfaisance, on est plutôt du côté d’actions positives (faire quelque chose pour aider le patient)  
E) Tout est faux  
 
QCM 8 : A propos des bases pratiques de l’éthique en santé :  

A) Une connaissance approfondie des faits est nécessaire : cela se traduit par la formation continue des professionnels 
de santé  
B) La confidentialité des informations s’inscrit dans la recherche et le respect de la dignité de l’Homme  

C) Le respect de l’altérité nous dit qu’il faut accepter les différences que l’on ne comprend pas chez l’autre  
D) Le médecin, à travers la recherche de la dignité de l’Homme, a une obligation de rigueur  

E) Tout est faux  

 
QCM 9 : A propos du handicap :  

A) Le terme handicap (1957) vient de « hand in the cap » et renvoie au fait d’établir une égalité des chances  
B) Les termes infirme, débile, invalide ont été progressivement remplacés  
C) Le handicap est un désavantage social qui empêche un individu d’avoir un rôle normal au sein de la société  
D) Un handicap est, par définition, définitif  
E) Tout est faux  

 
QCM 10 : A propos du handicap :  

A) La loi de 2005 prône entre autres le droit à la scolarisation des personnes handicapées  
B) Le handicap psychique est le plus fréquent  
C) Il existe une pluralité de handicaps  
D) Il y a une tension entre bienfaisance et équité concernant le handicap  
E) Tout est faux  

 
QCM 11 : A propos de l’éthique :   

A) L’éthique concerne l’attitude, le comportement, l’agir (l’ethos) du sujet responsable  
B) Il s’agit de décider dans les zones de gris concernant les situations où des principes peuvent entrer en conflit 
(dilemmes)  
C) L’éthique nécessite une recherche de l’action adéquate, du meilleur (bon) comportement en respectant les 
grands principes uniquement  
D) Le sujet responsable est toujours en tension, en réflexion pour s’ajuster au mieux à une situation donnée  
E) Tout est faux   
 
QCM 12 : Donnez la/les vraie(s) :   

A) L’éthique est une manière de se comporter en société  
B) La déontologie est le propre du sujet responsable  
C) L’éthique en santé est une forme d’éthique fondatrice  
D) Il est possible d’appliquer les principes de Beauchamp et Childress en éthique clinique mais pas en bioéthique   
E) Tout est faux   
  

QCM 13 : A propos de l’éthique clinique, donnez la/les vraie(s) :   

A) Elle est à la fois un questionnement né de la pratique soignante et une réflexion à son propos  
B) Elle explore le sens et la finalité de l’action  
C) La loi s’intéresse à des situations singulières, contrairement à l’éthique, qui touche à des situations générales  
D) Elle met en tension le raisonnement déontologiste (devoir) et le raisonnement conséquentialiste (conséquences)   
E) Tout est faux   

  
QCM 14 : A propos du visage :   

A) Il représente la permanence d’un sujet dans le temps   
B) C’est un point d’accès à l’intériorité de l’individu  
C) Il s’agit du lieu de la reconnaissance  
D) La bouche est la fenêtre de l’âme   
E) Tout est faux  
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QCM 15 : A propos de la mort :  

A) Les rites sont de plus en plus visibles de nos jours  
B) Grâce à l’individualisme contemporain, il est plus facile de penser la finitude en tant que telle  
C) L’incertitude permet de repousser l’horizon de la mort  
D) La mort est le contraire empirique de la vie  
E) Tout est faux  

 
QCM 16 : Donnez la/les réponses vraie(s) :  

A) « Mors incerta sed hora certa » pose la question de l’horizon de la mort  
B) L’œuvre de Claire Marin Allégorie du temps est une représentation artistique du passage du temps (on y retrouve 
différents âges de la vie)  
C) L’incertitude en médecine est le fait de pouvoir prévoir un risque sans être capable de le définir  
D) Dire l’incertain repose sur le principe d’expectative (« je me projette ») et sur le principe de précaution (« je me 
protège de »)  
E) L’éthique est l’épreuve du doute fécond 
  
QCM 17 : A propos de l’incertitude :   

A) « Dire l’incertain » se substitue au « tout-dire » et réorganise la communication médicale  
B) On partage l’incertitude avec le patient uniquement  
C) L’être humain, de par sa nature, gère très bien le fait de ne pas tout savoir  
D) En médecine, l’incertitude se manifeste notamment lors du pronostic   
E) Tout est faux   
 
QCM 18 : A propos de l’épreuve de la mort :   

A) L’Homme se protège en pensant la finitude en tant que telle  
B) Le sujet de la mort (jadis tabou) est facilement abordable de nos jours  
C) Le collectivisme contemporain insiste sur l’intensification de l’existence  
D) Vladimir Jankélévitch a abordé la triangulation des sujets autour de la mort (je/tu/on)   
E) Tout est faux   
 
QCM 19 : A propos de la maladie :   

A) La mort est une maladie  
B) L’intégralité de l’épreuve du malade est communicable si l’on prend le temps de l’écouter  
C) La maladie s’inscrit hors du temps de la durée de l’existence  
D) Planifier des projets futurs avec le malade permet de lui montrer qu’on ne le considère pas comme condamné  
E) Tout est faux   

 
QCM 20 : A propos de la maladie :   

A) Repousser l’horizon de la mort est possible grâce à l’existence d’incertitudes  
B) Un sujet qui souffre vit une modification de soi dans son rapport à l’existence  
C) B. Vergely pointe un paradoxe : la vie semble s’intensifier lorsque l’on en sait la fin proche   
D) La douleur devient souffrance à partir du moment où l’on a conscience de l’éprouver  
E) Tout est faux   

 
QCM 21 : A propos de Claire Marin :   

A) Elle a réussi, après avoir été diagnostiquée d’une maladie chronique et incurable, à s’approprier certains 
nouveaux termes de son existence  
B) D’après cette philosophe, la maladie exalte et excite  
C) Elle montre que le sujet malade peut reconfigurer son identité personnelle (en effectuant un retour sur ce qu’il 
ressent et en se ressaisissant pour faire l’expérience de la vie)   
D) C. Marin pointe le fait que la maladie rappelle la priorité de la vie   
E) Tout est faux   

 
QCM 22 : A propos de la mortalité :   

A) L’incertitude du moment de notre mort nous tétanise  
B) Il n’y a que dans le contexte de la fin de vie que l’incertitude quant au moment exact du décès disparaît  
C) Le sujet, rendu vulnérable par l’incertitude du moment de sa mort, fait l’épreuve du passage du temps au cours 
de son existence  
D) Jankélévitch a pensé des paradoxes autour de la mort, dont la définition nous échappe  
E) Tout est faux  
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QCM 23 : A propos de la mort :   

A) La finitude représentée par la mort est quasiment impensable en tant que telle   
B) L’immortalité est l’abstraction de la continuité du temps  
C) Le deuil a une dimension morale et psychologique  
D) Le décès est social et administratif   
E) Tout est faux   

 
QCM 24 : A propos de la dignité :  

A) Kant rattache la dignité à la volonté et à la liberté de la raison  
B) Avant la Renaissance, la dignité est conçue autour d’une hétéronomie : l’Homme tient sa loi d’un autre  
C) Après la Renaissance, la dignité est pensée d’un point de vue ontothéologique : l’Homme fonde l’Homme  
D) L’utilitarisme est une doctrine eudémoniste visant une maximisation du bien-être et une minimisation de 
la souffrance, et ce pour le plus grand nombre  
E) Tout est faux  

 
QCM 25 : A propos de l’éthique en général, donnez la/les réponse(s) vraie(s) :  

A) La mollesse du droit français (généralité de la règle) en fait sa force  
B) Les directives anticipées (expression de la volonté du patient en toute conscience) sont valables 3 ans mais 
révocables à tout moment  
C) La collégialité permet de défausser le médecin de sa responsabilité personnelle  
D) Concernant un patient non en fin de vie conscient, le médecin doit faire tout ce qui est en son pouvoir pour le 
convaincre d’accepter les traitements  
E) Tout est faux  
 
QCM 26 : A propos de l’utilitarisme :  

A) Il n’y a pas d’entrave à la poursuite des fins grâce à une définition minimale du droit de contrainte  
B) On pense l’efficacité d’un point de vue collectif  
C) Ce courant néglige la valeur de chaque vie humaine prise indépendamment   
D) Les éthiques de la vulnérabilité sont venues pallier l’injustice engendrée par l’utilitarisme  
E) Tout est faux  
 
QCM 27 : A propos de l’arrêt des traitements :  

A) Le médecin a parfois le poids de la décision finale  
B) Les normes fixées par la société suffisent pour trancher  
C) Le droit français repose sur le cas par cas  
D) En fonction des cultures il existe différentes manières de penser l’autonomie du patient  
E) Tout est faux  

 
QCM 28 : A propos de la dignité :  

A) Les anglo-saxons y préfèrent le terme d’intégrité  
B) Les dix principes du Code de déontologie ayant fait suite aux procès de Nuremberg sont une réponse au vide 
juridique concernant les expérimentations menées sur l’Homme  
C) D’après l’UNESCO (1946), la dignité permet in fine la liberté, la paix et la justice  
D) En 1950, on distingue le champ de l’ontologie et de l’agir moral concernant la dignité  
E) Tout est faux  

 
QCM 29 : A propos de la dignité :  

A) La racine sanscrite du terme renvoie à la notion de rectitude (développée chez les grecs) et de justice  
B) Il ne faut pas confondre le concept de dignité (qui reste intangible) et la problématique du lien social ainsi que de la 
précarité  
C) La dignité a une valeur relative  
D) Le patient, de par sa dignité, a droit au respect  
E) Tout est faux 
 
QCM 30 : A propos des courants philosophiques :  

A) L’utilitarisme est une casuistique conséquentialiste  
B) Gilligan (Care) est l’auteure d’Un monde vulnérable  
C) Ricœur soulève la question de la réversibilité de la relation  
D) Levinas a écrit Éthique et infini  
E) Tout est faux  
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QCM 31 : Concernant la décision d’arrêt des traitements :  

A) Le médecin a toujours le poids de la responsabilité finale  
B) Le médecin a un pouvoir décisionnel absolu  
C) Les directives anticipées ne sont d’aucune utilité si le patient a désigné une personne de confiance  
D) On recherche au maximum d’autonomie du patient, s’il est apte à décider par lui-même  
E) Tout est faux 

 
QCM 32 : A propos du visage :  

A) On reconnaît le visage à quelques traits   
B) D’après Ricœur, la meilleure manière de rencontrer autrui est de ne pas prêter attention à la couleur de ses yeux  
C) Le visage de l’autre engage notre responsabilité juridique  
D) L’accès au visage est d’emblée éthique  
E) Tout est faux  

 
QCM 33 : A propos du visage :  

A) Au sens de Levinas, le visage est tout ce que l’on ne peut pas décrire et qui permet la rencontre avec l’humanité de 
l’autre  
B) Le visage n’est pas sens à lui seul  
C) Pour Claire Marin, le visage est tout ce que l’on ne voit pas  
D) Le visage est ce qui nous fait entrer dans l’éthique   
E) Tout est faux  

 
QCM 34 : A propos du visage :  

A) Il expose la vulnérabilité de l’Homme de par sa nudité  
B) La première réaction face à un visage souffrant est la réponse à l’appel de l’autre  
C) Le visage est ce qui nous interdit de tuer  
D) Selon Levinas, l’altérité est première et précède la rencontre  
E) Tout est faux  

 
QCM 35 : A propos du visage :  

A) La présence du visage d’autrui engendre une responsabilité à laquelle le médecin ne peut se soustraire   
B) Respecter le visage d’autrui peut passer par le renforcement de l’autonomie chancelante du patient  
C) Il s’agit de la source du lien entre le médecin et un patient inconscient  
D) Il est impossible de rencontrer le visage de l’autre sans être face à lui  
E) Tout est faux  

 
QCM 36 : A propos de la responsabilité pour autrui :  

A) La responsabilité juridique est en-decà au-delà de la responsabilité éthique  
B) D’après Kant, lorsque l’on fait son devoir, il ne faut rien attendre en contrepartie  
C) Elle est sans réserve ni limite  
D) Selon Levinas, la justice n’a pas de sens si elle conserve l’esprit du désintéressement qui anime l’idée de la 
responsabilité pour autrui  
E) Tout est faux 
 
QCM 37 : A propos de la responsabilité pour autrui :  

A) Le lien avec autrui passe par une responsabilité, qu’elle soit acceptée ou refusée  
B) Être présent pour autrui est important, même si l’on ne peut rien faire de concret pour l’aider  
C) Être responsable pour autrui passe par le Cure lorsque le Care n’est plus envisageable   
D) En soins palliatifs, la vulnérabilité du patient étant accrue, la responsabilité du médecin se doit de l’être également  
E) Tout est faux  

 
QCM 38 : A propos de la responsabilité pour autrui allant jusqu’à la substitution :  

A) Il s’agit d’une soumission  
B) La personne de confiance renforce l’autonomie brisée du patient   
C) La personne de confiance sert uniquement dans un contexte de fin de vie   
D) Les directives anticipées ont plus de poids que l’avis de la personne de confiance dans un contexte de fin de vie   
E) Tout est faux  

 
QCM 39 : A propos de la responsabilité pour autrui :  

A) Les responsabilités juridique et éthique s’opposent  
B) On privilégie la responsabilité juridique sur la responsabilité éthique  
C) La responsabilité éthique repose, entre autres, sur les principes de Beauchamp et Childress  
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D) Les outils techniques ont tendance à masquer le lien médecin-malade  
E) Tout est faux  

 
QCM 40 : A propos des dilemmes :  

A) On parle de dilemme lorsque différentes obligations morales semblent orienter vers des actions contradictoires dans 
une situation donnée  
B) La reconnaissance de vulnérabilités partagées permet de contrer le dilemme entre autonomie,  bienfaisance et non-
malfaisance  
C) Dans le principlisme, on cherche l’action la plus universalisable  
D) Dans l’utilitarisme, le critère du nombre s’impose  
E) Tout est faux  

 
QCM 41 : A propos de l’éthique relationnelle :  

A) La doctrine particulariste est une éthique dans laquelle plusieurs principes universalisables priment  
B) Le principlisme et la sollicitude critiquent le particularisme et l’utilitarisme  
C) L’éthique narrative, développée par Ricoeur, est un courant de l’éthique du Care  
D) L’éthique du Care est un courant continental   
E) Tout est faux  

 
QCM 42 : A propos de l’éthique relationnelle :  

A) Selon Adam Smith, l’esthétique est la racine de l’éthique  
B) Les textes traitant de la sollicitude sont relativement anciens mais l’engouement pour ce courant est assez récent  
C) Dans les textes d’Aristote, on retrouve la notion de sensibilité  
D) L’éthique de la sollicitude est en lien avec les idées libertariennes  
E) Tout est faux  

 
QCM 43 : A propos de l’éthique relationnelle :  

A) Le libertarisme prônant les préférences individuelles, il en résulte des revendications personnelles pouvant aller à 
l’encontre du fait de penser le commun  
B) D’après H. Jonas, lorsque l’on prend en charge un nouveau-né, on est responsables de l’homme en devenir qu’il est 
déjà  
C) Le Care est en continuité avec les théories traditionnelles du développement moral  
D) Le Care stipule que tout individu, bien que vulnérable, possède des ressources  
E) Tout est faux 

 
QCM 44 : A propos du Care :  

A) Cette éthique s’articule autour de la troisième génération de féministes engagées  
B) Il s’agit de promouvoir l’absence de domination ainsi que la justice sociale  
C) Dans La fragilité du bien, M. Nussbaum montre que, lorsque tout va bien, on nuance notre manière d’agir, tandis que 
lorsque l’on est confrontés à la maladie, on a tendance à avoir des idées bien arrêtées  
D) J. Tronto reconnait la capacité empathique des individus et aborde le concept de relation personnalisée  
E) Tout est faux  

 
QCM 45 : A propos des vulnérabilités :  

A) Le handicap fait partie des vulnérabilités sociales  
B) Les vulnérabilités ontologiques, comme l’âge par exemple, sont des vulnérabilités par nature  
C) La santé consiste uniquement en l’absence de maladie ou d’infirmité  
D) Il existe trois types de vulnérabilités (sociales, ontologiques et économiques)  
E) Tout est faux  

 
QCM 46 : A propos de la sollicitude :  

A) Il s’agit de répondre à la sollicitation de la personne souffrante  
B) Le mouvement spontané de sollicitude repose sur le sentiment éprouvé lorsque l’autre souffre ainsi que sur la raison 
(injonction morale)  
C) Dans Soi-même comme un autre, P. Ricœur encourage à entendre la voix de chaque personne dans son altérité, 
sans qu’elle soit oblitérée par l’idée englobante de l’humanité  
D) D’après Ricœur il faut partir de l’universel pour reconnaître la singularité   
E) Tout est faux  
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QCM 47 : Donnez la/les vraie(s) :   

A) La sollicitude répond au besoin de présence face à l’appel d’autrui  
B) La sagesse pratique consiste à inventer les conduites qui satisferont le plus à l’exception que demande la 
sollicitude en trahissant le moins possible la règle  
C) D’après P. Ricoeur, pour reconnaître la singularité de chacun, il est nécessaire de partir de l’universel pour 
redescendre vers le singulier  
D) Selon Ricoeur, il existe 4 sens de reconnaissance (Reconnaître, Identifier, Accepter, Gratitude)  
E) Tout est faux   

 
QCM 48 : Donnez la/les vraie(s) :   
A) La meilleure manière de rencontrer quelqu’un, c’est de faire attention à ses yeux, à son aspect, à ses 
déterminations physiques spécifiques  
B) La responsabilité éthique et la responsabilité juridique sont de même nature  
C) La loi française est générale   
D) Un dilemme doit entraîner un cas de conscience face à une situation paraissant inextricable   
E) Tout est faux   

 
QCM 49 : Donnez la/les réponses vraie(s) :  

A) La responsabilité éthique est dans une logique de réciprocité des droits et des devoirs d’après Kant  
B) L’hétéronomie nécessite une raison éclairée et s’appuie sur la volonté libre, se déterminant indépendamment de 
pressions  
C) Selon Levinas, le visage, c’est tout ce que l’on voit lorsque l’on est confrontés à autrui  
D) D’après Kant, s’il y a dilemme, c’est que la réflexion a été mal acheminée   
E) Tout est faux 
 
QCM 50 : Donnez la/les réponses vraie(s) :   

A) La responsabilité juridique est en-deçà et au-delà de la responsabilité éthique  
B) La loi, la déontologie et l’éthique sont des entités indépendantes ne pouvant pas se recouper  
C) Lorsque l’on attend une réciprocité des droits et des devoirs, on est dans l’hétéronomie  
D) L’empathie (= sympathie) est une condition de possibilité de la compassion et de l’altruisme   
E) Tout est faux 
 


